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Avant-propos

« ÇA, JE L’AI SU ! » Telle est la réponse des grands-parents, et de ceux qui vont bientôt l’être, à leurs petits-enfants qui, sous prétexte de maîtriser mieux qu’eux la PlayStation, ont tendance à les méjuger, à mésestimer leur savoir.

Si, contrairement à eux, vous saviez par cœur vos tables de multiplication, c’est parce que la calculette n’existait pas: difficile d’extraire une racine carrée avec un boulier !

Mais vous aussi avez subi le stress du calcul mental, de la dictée et du passé simple des verbes du 3e groupe à la deuxième personne du pluriel. Seule différence, vous ne cochiez pas des items, mais faisiez crisser la craie sur votre ardoise, et n’écriviez pas au stylo-bille, mais avec de l’encre (plein les doigts), à la plume Sergent-Major... Demandez-leur s’ils savent en faire, des pleins et des déliés, avec leur souris d’ordinateur !

Les instruments ont changé, la façon d’enseigner aussi, mais le savoir à acquérir reste le même, à quelques nuances près. La France s’est tant urbanisée, en un demi-siècle, qu’on ne la reconnaît plus telle qu’elle était décrite, villageoise et urbaine, dans les manuels à l’usage des enfants du baby-boom. Si l’on ne décompose plus la tige de blé sur les pupitres, on continue à faire pousser des haricots, derrière la fenêtre, au fond de la classe.

Ça, je l’ai su ! recense ce qu’on apprenait à l’école primaire, entre 1955 et 1965. À l’époque, on passait encore le certificat d’études (il a été définitivement supprimé en 1989, après plus d’un siècle d’existence) à quatorze ans, après une année de cours préparatoire, deux années de cours élémentaire, deux années de cours moyen et deux années de classes de fin d’études primaires. C’était le pont aux ânes par lequel on passait de l’enfance à la vie active.


« T’auras un vélo si t’as ton certif ! », disaient les pères, qui souvent ne l’avaient pas, à leurs garnements de fils et à leurs délurées de filles. Ils haussaient des épaules: le vélo, ils l’auraient, même en cas d’échec; ils en auraient besoin pour aller travailler à l’usine, à l’atelier ou au chantier...

Ils auraient augmenté leurs chances de le décrocher, ce « certif » mythique comme le Graal, s’ils avaient eu en poche Ça, je l’ai su!

Un aide-mémoire ludique à l’usage de ceux qui savaient déjà tout ça, mais en ont oublié une bonne partie, et à l’intention de ceux qui ne savent pas encore, mais qui, avec cette petite encyclopédie, l’apprendront plus vite...
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Morale

TOUS LES MATINS, une fois en rang sous le préau, il fallait montrer ses mains au maître ou à la maîtresse, afin qu’il ou elle vérifie qu’elles étaient propres. Pour ceux qui étaient envoyés au lavabo, c’était la honte, sauf s’ils s’étaient salis en jouant aux billes et en gagnant quelques agates de verre: les sentiers de la gloire sont souvent boueux...

Une fois dans la classe, les écoliers à peine assis, la maîtresse racontait une histoire courte et... morale. Ça allait du psychodrame familial (Monique laisse infecter une piqûre de moustique en se grattant car elle ne se lave jamais les ongles !) à la chèvre de M. Seguin, croquée par le loup pour avoir désobéi à son bon maître, en passant par le lièvre et la tortue – rien ne sert de courir, il faut partir à point...

Ainsi apprenait-on l’hygiène, la bonne conduite en société, la charité de Saint Louis, la nécessité de marcher sur les trottoirs et le patriotisme de Jeanne d’Arc. Sans oublier le respect dû aux parents, aux aînés en général et au maître en particulier. Selon un manuel de morale d’avant la Première Guerre mondiale, l’élève devait à son instituteur « respect, obéissance et reconnaissance ».
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Parmi les fiches de préparation à la morale aux cours préparatoire et élémentaire, à l’usage des maîtres, voici, en 1960, les principaux sujets abordés :


Hygiène

√ Se laver les mains.

√ Se laver et se couper les ongles.

√ Se laver chaque jour le visage, les oreilles, le cou.

√ Se laver les dents chaque matin et chaque soir.

√ Avoir sur soi un mouchoir propre et savoir s’en servir.

√ Se brosser les cheveux chaque matin et se laver la tête une fois par semaine.

√ Se laver les pieds et les jambes quand ils seront sales et prendre un bain chaque semaine.

√ Brosser chaque jour ses vêtements et ses chaussures.
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À table

√ Ne pas mettre ses coudes sur la table et ne pas se balancer sur sa chaise.

√ Manger lentement, sans bruit, en fermant la bouche, et boire proprement.

√ Manger de tous les plats et prendre sans choisir le morceau devant soi.

√ Rompre le pain en petits morceaux et ne pas en faire des boulettes.

√ Ne pas jeter le pain: le donner à ceux qui ont faim si on en a trop.

√ Dire toujours « s’il vous plaît » lorsqu’on demande quelque chose, et « merci » chaque fois que l’on reçoit quelque chose.







	QUELLE EST LA BONNE FORMULE POUR FAIRE CORRECTEMENT RÉPÉTER :
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	a) De quoi qu’est-ce ?
	


	b) Plaît-il?


	c) Pardon?
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Dans la rue

√ Marcher sur les trottoirs ou sur le bord de la route.

√ Ne pas jouer sur les trottoirs.

√ Si une voiture arrive quand on marche sur la chaussée, se ranger sur le bord le plus proche.

√ Saluer les gens que l’on connaît, et céder le trottoir aux personnes âgées.

√ Dans l’autobus ou dans le train, céder sa place à une personne debout plus âgée que soi.
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√ Avant de traverser la chaussée, regarder à gauche, puis à droite, et traverser sans courir.

√ Traverser un carrefour en le contournant.

√ Si le feu est vert en face de soi, on peut passer: si le feu est rouge, il faut attendre. Si le feu est orange, c’est qu’il faut faire attention, car il va passer au rouge.

√ Ne pas lancer de pierres, car elles peuvent blesser.

√ Ne pas jouer avec des allumettes.

√ Ne pas monter aux poteaux électriques et ne pas toucher aux fils électriques, même tombés à terre. Ne pas toucher aux prises de courant.







	QUELLE EST LA BONNE FORMULE POUR SALUER CORRECTEMENT ?
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	a) Bonjour, messieurs-dames!
	


	b) Bonjour monsieur, madame.
	


	c) Salut à tous!
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À l’école

[image: e9782809809312_i0014.jpg] Ne jeter dans la cour ni papiers ni pelures de fruits.

[image: e9782809809312_i0015.jpg] Ne pas mettre à la bouche ni porte-plume, ni crayon, ni règle.

[image: e9782809809312_i0016.jpg]Ne mettre dans le cartable que ses outils d’écolier.

[image: e9782809809312_i0017.jpg] Mettre son goûter dans sa poche, pas dans le cartable.

[image: e9782809809312_i0018.jpg] Tenir son casier propre et bien rangé.

[image: e9782809809312_i0019.jpg] Couvrir ses livres et ses cahiers, éviter de corner les coins des pages.

[image: e9782809809312_i0020.jpg] Saluer le maître ou la maîtresse en arrivant à l’école et en la quittant.

[image: e9782809809312_i0021.jpg] Se taire et travailler sans bruit.

[image: e9782809809312_i0022.jpg] Le boudeur n’a pas d’amis: être toujours de bonne humeur.

[image: e9782809809312_i0023.jpg] Le coléreux ressemble à un fou: ne pas se mettre en colère.

[image: e9782809809312_i0024.jpg] Au risque d’être grondé(e), avouer si l’on a fait quelque chose de mal.

[image: e9782809809312_i0025.jpg] On ne croit plus le menteur, même quand il dit la vérité.

[image: e9782809809312_i0026.jpg] Remettre au maître les objets trouvés.


Bonnes résolutions

[image: e9782809809312_i0027.jpg] Reprendre courage en pensant à Guillaume Tell.

[image: e9782809809312_i0028.jpg] Ne pas avoir peur à l’image de Jeanne d’Arc.

[image: e9782809809312_i0029.jpg] Être juste et charitable comme Saint Louis.

[image: e9782809809312_i0030.jpg] Être charitable comme saint Vincent de Paul.

[image: e9782809809312_i0031.jpg] Être courageux comme le Grand Ferré.

[image: e9782809809312_i0032.jpg] Être persévérant comme Bernard Palissy.

[image: e9782809809312_i0033.jpg] Être travailleur et ne jamais remettre au lendemain ce que l’on peut faire le jour même.

[image: e9782809809312_i0034.jpg] Accepter les règles du jeu et savoir perdre avec bonne humeur.


[image: e9782809809312_i0035.jpg] Obéir à ses parents et à son maître.

[image: e9782809809312_i0036.jpg] Être bon camarade en cherchant toujours à faire plaisir et à rendre service.

[image: e9782809809312_i0037.jpg] Ne jamais prendre ce qui appartient aux autres.


[image: e9782809809312_i0038.jpg]


La Marseillaise

La Marseillaise est l’hymne national de la République française. Elle fut écrite par Claude Joseph Rouget de Lisle, capitaine du génie, alors en poste à Strasbourg, dans la nuit du 25 au 26 avril 1792, à la suite de la déclaration de guerre à l’Autriche.

 


PREMIER COUPLET :

Allons enfants de la Patrie, 
Le jour de gloire est arrivé! 
Contre nous de la tyrannie, 
L’étendard sanglant est levé, (bis) 
Entendez-vous dans les campagnes 
Mugir ces féroces soldats ? 
Ils viennent jusque dans vos bras 
Égorger vos fils, vos compagnes!

 


REFRAIN:

Aux armes, citoyens! 
Formez vos bataillons! 
Marchons, marchons! 
Qu’un sang impur 
Abreuve nos sillons !
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LA DISTRIBUTION DES PRIX

On arriva à la fin de l’année scolaire. Maurice aurait-il des prix?

Quand il se posait cette question, une émotion qu’il ne pouvait contenir agitait tout l’être de Joson. Oh! il n’était pas exigeant, le pauvre Joson : seulement quelques nominations, de quoi figurer au palmarès et voir son nom imprimé dans L’Écho.

Le grand jour se leva... Joson revêtit sa blouse bleue, son habit de cérémonie, comme il disait. Alors il prit Maurice par la main et ils partirent par les ruelles où dansait l’ombre des feuillages. Arrivé devant le théâtre, le petit quitta son père pour aller rejoindre ses camarades au collège...

Avant qu’il eût le temps de se reconnaître, Joson était poussé dans une loge.

Un frémissement courut sur les premiers bancs, parmi les têtes bouclées, et les mères devinrent attentives.

– Année préparatoire, prix d’excellence, Maurice Meunier.

Joson se leva, tout pâle, et, penché sur la nuque des dames, il regarda avidement. À son banc, le petit s’était levé: il marcha vers l’estrade avec une crânerie charmante et reçut un beau livre rouge.

La voix recommença:

– Prix de calcul, Maurice Meunier; prix d’histoire, Maurice Meunier; prix de leçons de choses, Maurice Meunier.

Neuf fois, la voix répétait son nom... L’enfant avait tous les prix.

Il gagnait l’escalier, prêt à descendre, quand la voix le retenait, le ramenait près de la table, devant les fauteuils des notables qui lui caressaient la joue. Il arrondit ses petits bras pour retenir la masse de livres, qui croula sur sa hanche, et qu’il s’efforça de retenir du genou.

Debout, sur l’estrade, ayant toujours la couronne de papier qui auréolait son front, il parut chercher quelqu’un dans la salle, et quand il eut trouvé son père, il lui tendit la brassée de livres, comme pour lui offrir son succès.

Mme Jondet demanda :

– Qui est cet enfant qui remporte tant de prix?

Joson se retourna vers la bijoutière et la regarda fièrement:

– Madame, c’est mon petit !

Oui, elle pouvait braquer sur lui sa lorgnette. Avec ses bijoux, ses toilettes, sa maison dont l’étalage jetait dans la rue un ruissellement
d’or, elle n’avait pas la fierté qui le rehaussait, lui, le simple commis qui déchargeait les voitures.

Il répéta tout haut comme s’il avait voulu dominer le fracas des cuivres et se faire entendre de toute la salle:

– C’est mon petit, c’est mon petit !

Cet instant le payait au centuple. Il eut la sensation de tenir dans sa main son long effort d’une année. Oui, les privations, les soucis, les matins et les soirs accablants, cela ne pesait rien, ne comptait pas au prix de cette joie.

 (Émile Moselly, Joson Meunier,
 histoire d’un paysan lorrain, 1910)
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EXPLOITATION DU RÉCIT:

[image: e9782809809312_i0041.jpg] Pourquoi Joson est-il si fier d’assister à la distribution des prix? Qui est le plus heureux à votre avis: le papa ou son fils ? (Tous les deux le sont à leur façon.)

[image: e9782809809312_i0042.jpg] Seriez-vous heureux d’être à la place de Maurice et de voir la joie de votre papa et de votre maman ? Mais avez-vous toujours fait ce qu’il fallait pour cela? Que vous promettez-vous de faire l’an prochain?

[image: e9782809809312_i0043.jpg] Les prix sont la récompense du travail de toute l’année. Attendrez-vous la rentrée pour vous préparer à les mériter?
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RÉSOLUTION : en vacances comme en classe, j’écouterai mes parents et mon maître et je m’efforcerai à devenir meilleur.




Récréation

Si le maître ou la maîtresse était de tempérament blagueur, il autorisait l’élève qui avait fait pouffer la classe, tandis qu’elle se mettait en rang sous le préau, à raconter son histoire drôle. Bons vieux jeux de mots, dans la tradition de l’humour à la française, piochés dans l’Almanach Vermot ou déchiffrés sur le papier froissé qui enrobait le chocolat fourré ou la pâte de fruits des papillotes distribuées pour Noël...

 


* Quel est le comble pour une fée?

→Oublier sa baguette à la boulangerie...

 


* Quel est le comble pour une locomotive?

→Arriver sans crier gare...

 


* Quel est le comble pour un crayon ?

→Avoir mauvaise mine...

 


* Quel est le comble pour un cul-de-jatte ?

→Prendre ses jambes à son cou...
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Français

C’ÉTAIT ENCORE LE TEMPS des machines à vapeur, même si les premières BB électriques traversaient la campagne sans fumer, quand la ligne était électrifiée. Lorsque mon instituteur de CEI alignait sur son bureau un train en bois, nous savions que nous allions faire de la grammaire. La locomotive, c’était le verbe, le tender, l’adverbe, le wagon-voyageurs, le complément d’objet direct, les wagons-marchandises, les compléments d’objet indirects... Le cheminot dans la cabine, le sujet... Le train était coloré, il avait des roues rouges, et nous aurions volontiers joué avec, sur l’estrade. Mais le maître avait beau accrocher et décrocher les wagons, sa grammaire avait du mal à franchir les aiguillages de nos petits cerveaux, déjà malmenés par les accords du participe passé, le pluriel des adjectifs, le genre des noms et leurs innombrables exceptions...
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Grammaire

Masculin/Féminin

[image: e9782809809312_i0047.jpg]


En règle générale, pour les noms comme pour les adjectifs, le féminin se forme par l’ajout d’un e au masculin. Les adjectifs masculins se terminant par un e ne changent pas au féminin.


[image: e9782809809312_i0048.jpg] EXEMPLES:

Le passant, la passante. Le voisin, la voisine. Un temps splendide: une voiture splendide.

 


[image: e9782809809312_i0049.jpg] CAS PARTICULIERS:

– Masculins en er, féminins en ère. Le maraîcher, la maraîchère ; le boulanger, la boulangère...

– Masculins en eur, féminins en euse. Le vendeur, la vendeuse ; le broyeur, la broyeuse...

– Masculins en teur, féminins en trice (mais pas toujours: le ment eur, la menteuse !). Le correcteur, la correctrice ; le puériculteur, la puéricultrice...

– Masculins en f, féminins en ve. Le veuf, la veuve : neuf, neuve...

– Masculins en x, féminins en se. L’époux, l’épouse...

– Masculins en eau, féminins en elle Le nouveau, la nouvelle...

– Masculins terminés en el, et, an, on, ien doublent la consonne finale au féminin : elle, ette, anne, onne, ienne Marcel, Marcelle... Le poulet, la poulette ; le boulet, la boulette... Le paysan, la paysanne ; le faisan, la faisanne... Le lion, la lionne ; le baron, la baronne... Le chien, la chienne...

– Certains féminins se forment par l’addition de sse. Le maître, la maîtresse...


– La racine de certains mots féminins n’a rien à voir avec celle de leur équivalent masculin. Un homme, une femme; un frère, une sœur; un oncle, une tante; un gendre, une bru ; un garçon, une fille ; un mâle, une femelle...

– Les adjectifs qualificatifs qui se terminent par et au masculin se terminent en ette au féminin. Jeunet, jeunette... Exceptions: complet, concret, désuet, discret, inquiet, replet, secret (et leurs composés) ont un féminin en ète (un garçon discret, une fille discrète).
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	RENDEZ À CHAQUE MÂLE SA FEMELLE!


	
	Bélier
	Vache


	
	Bouc
	Truie


	
	Cerf
	Laie


	
	Cheval
	Chèvre


	
	Coq
	Biche


	
	Sanglier
	Poule


	
	Taureau
	Jument


	
	Verrat
	Brebis
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[image: e9782809809312_i0053.jpg] NOMS QUI N’ONT PAS DE FÉMININ:

Acolyte 
Acquéreur 
Agent 
Amateur 
Apôtre 
Aquilin 
Auteur 
Bandit 
Bâtonnier 
Bourgmestre 
Bourreau 
Censeur 
Charlatan 
Chef 
Défenseur 
Déserteur 
Diplomate 
Échevin 
Écrivain 
Émule 
Filou 
Gourmet 
Grognon 
Guide 
Hurluberlu 
Imposteur 
Imprimeur 
Ingénieur 
Juge 
Laideron 
Littérateur 
Magistrat 
Malfaiteur 
Médecin 
Modèle 
Monstre 
Oppresseur 
Peintre 
Possesseur 
Professeur 
Sauveur 
Sculpteur 
Snob 
Soldat 
Successeur 
Témoin 
Vainqueur 
Valet 
Voyou...


 


[image: e9782809809312_i0054.jpg] NOMS QUI N’ONT PAS DE MASCULIN:

Amazone / Lavandière / Nonne / Nourrice...

 


[image: e9782809809312_i0055.jpg] NOMS NEUTRES :

Certains noms sont indifféremment du genre masculin ou féminin: un (une) architecte, artiste, camarade, touriste, après-midi, perce-neige...
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[image: e9782809809312_i0057.jpg] NOMS FÉMININS QUE L’ON CROIT MASCULINS:

Acoustique 
Alcôve 
Algèbre 
Atmosphère 
Autoroute 
Ébène 
Échappatoire 
Encaustique 
Équivoque 
Omoplate 
Orbite 
Oriflamme 
Primeur 
Vésicule...

 


[image: e9782809809312_i0058.jpg] NOMS MASCULINS QUE L’ON CROIT FÉMININS:

Abîme 
Albâtre 
Alcool 
Amalgame 
Amiante 
Amour 
Antre 
Aparté 
Aphte 
Apogée 
Appendice 
Armistice 
Arôme 
Artifice 
Astérisque 
Astéroïde 
Atome 
Automne 
Bacille 
Cétacé 
Chrysanthème 
Conjoint 
Edelweiss 
Effluve 
Emblème 
Emplâtre 
Équinoxe 
Haltère 
Harmonica 
Hémisphère 
Hymne 
Insigne 
Interstice 
Ivoire 
Lange 
Météore 
Musée 
Obélisque 
Pétale 
Planisphère 
Scarabée 
Tentacule...







	
	RENDEZ À CHAQUE MÂLE SA FEMELLE!


	[image: e9782809809312_i0060.jpg]
	Un tapis...
	une tapette ?


	Un bar...
	une barrette ?


	Un crevard...
	une crevette ?


	Un fauve...
	une fauvette ?


	Un couard...
	une couette ?


	Un canon...
	une canette ?


	Un épaulard...
	une épaulette ?


	Un manant...
	une manette ?


	
	Un brouet...
	une brouette ?
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Mots pièges

[image: e9782809809312_i0062.jpg]


Certains noms s’orthographient de façon identique, quoique leur sens, et parfois leur genre, diffèrent.
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